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Il faut se féliciter que le
fut un de première classe, 1
égal, je crois que ce cri
la compagnie du chemin de
assez d'être privé de lumiè
risquer les bombes plus ou
Que cette fin de siècle nou
est dillicile de se trouver e
temps de panclastite, de r
gréables choses en ites.

Les montagnes ne se re
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voir, à l'avenir, remplace
puissantes de roches qu'o
comme vagabondes.

Il est vrai que depuis d
réguliers, laisse s'entrouvr
descente et que le sort de
cendres ne semble aucune
Torre del Greco, fuyant d
après, reconstituer leurs m
jusqu'à la prochaine colère

Mais revenons à Dante
moment où les blocs de ro
une force irrésistible, gli
vitesse s'accélérant sans ce
écrasant les maisons et leu
de pierres, de terre et d'in
vallées qui semblaient dev
quoi se fier, mes amis, si 1
temps déjà éloignés de la
de progrès, par les montag
que sais-je enfin !)

Une co!ossale mystilication, un poisson
d'avril nionstru(ux, avec un e do retard
seulement, c'pst la conférenc2 donnée Il 19
avril, dans l'amphithéâtre de la Société do
Céograplhie, -à Paris, par le célèbre Léo
Taxil, vulgo Mir abriel logand, .\lrseil-
lais <do naisaice, sceptique par teipéra
ment, l'auteur enfin do maints ouvrages
anti cléricaux d'abord pui, quand le sus-
dit Taxil déclara avoir trouvé son chemin
de Damas, d'autres ouvrages anti maçon-
niques, parmi lesquels les plus célèbres
sont " Le 1)iable au XI X Siècle ", " Les
Confessions d'une ex-palladisto ", etc.

Depuis longtemps c"ux (lui sont au cou-
rant des dessous de la littérature savaient,
à n'en pas douter, que Io peu recoindi nu(la-
ble iaitre -Joganid, dit T xil, était, aV(c
peut.étre quelques sous colla,)rateurs plus
ou moins besoigneux, l'unique auteur du
"Dliable au XIX Siecl," et des autres
ouvrages attrilbnés Nligs Diana Vaughan.

lqAujourd hui il n'y a plus le moind.o doute
et le triste kire qui s'est acquis une popu-

LES TROUPES TURQUES MARCHANT flt PHARiS% E. larité universelie a eu le front de venir,

PGau cours d'une conférence annionicto à grand
Y a t-il lieu de donner la même origine à l'at- fracas, déclarer à ses auditeurs, en grande partie des journalistes, que
st ce que, peut-être, l'enquête à laquelle se livre depuis de nombreuses années il se f... ichait <lu public dans les plus hauts
ivera à démontrer. prix,et que les différentes ouvres (?) plus haut énumiérées, était toute sorties
compartiment choisi pour ce criminel attentat de la même usine, celle de son cerveau facétieux avec un brin <le collabora,

généralement vide sur cette ligne. Mais c'est tion d'un ex médecin de marine, aujourd'hui cafetier, juif do naissance et
ne aura un effet reflexe sur les recettes de sceptique par professicn, et d'une Anglaise, liss Vaughan, pas pallédisto
fer souterrain. Comme si ce n'était déjà pas du tout, mais s'occupant prosaïuement de la vente, à Paris, de machines

re et à peu près d'air respirable sans encore à écrire de fabrication Américaine.
moins garnies des compagnons anarchistes ! .Et-elle assez panachée cette " afflire parisionne ", suivant lo vocable

s apporte donc de surprises désagréables et qu'il adopté, et ne rappelle-t-elle pas étonnamment la description que l'on accu-
n sureté, en quelque lieu qu'on habite, en ces sait un académicien célèbro d'avoir donné le l'écrevisso. (lEcrevisse : petit
oburite, de mélinite, dynamite et autres désa- poisson rouge qui marcha à reculons.)

A cela près, disait le conteur de cette maligne anecdote, que l'écrevisse
n'est pas un poisson, qu'elle n'est rouge que cuite et lie marche pas à recu-

icontrent pas entr'elles dit un adage populaire. Ions, la définition est assz exacte. Nous en <lirons autant pour l' "allaire
Peut-être pas entr'elles bien parisienne " en question.
mais, trop fréquem- Donc, pour résumer, le Marseillais Taxil a avoué au public être le père
ment avec les infor- du palladisme, l'auteur de la plus colossale mystification des temps mo-
tunés dont les habita- dernes ; le " roi des fumistes " s'est congratulé d'avoir " mis dedans " ses
tions sont venues, béné- contemporains (pEs toue, peu estimable confrère !) des prêtres, des cardi-
volement, se placer à naux (tout un concile), Sa Sainteté le Pape lui-même, et cela pour battre
l'abri de ces puissantes monnaie à son seul profit
assises que l'on s'était en foulant aux pieds les
habitué à cousidérer choses les plus respectables.
commeabsolument ina- Taxil s'était, pour la cir-
movibles. Nous avons constance, coiflk du fez cher
eu en France la mon- aux leurs de son quasi ccm-
tagne qui glisse, puis patriote-mais combien dif-
celie qui brûle, voici, férent - Alphonse Daudet.
en Allemagne cette Il a subi, sans broncher,
fois, la montagne qui les peu flatteuses interrup-
s'écroule sur la tête des tions de ses auditeurs, le
voisins. C'est k Dante traitant de " gredin, coquin,
que s'est produit cette bandit, canaille, immonde
catastrophe qui, si elle fripouille" et s'égayant, seul,
n'empêche pas les con- de ses fourberies do Gau-
fiants humains devenir dissart en goguette. Enfin,
bâtir près et à la base espérons que ce triste mon-
des montagnes, leur sieur est définitivement en-
donnera, peut-être, un terré et que nous n'enten-

AXIL. peu de cette circons- drons plus parler do lui.
pection qui semble de- Ainsi soit-il. Nous don

r l'abandon complet vis-à-vis de ces masses nons ci-contre les portraits
n était habitué à ne pas considérer du tout cu sieur Jogand et de la

mystérieuse DianaVaughan
es siècles le Vésuve, à intervalles plus ou moins qu'un de nos confrères,
ir son cratère, couler les flots de sa lave incan- qui a inutilement traversé
Pompeï et d'Herculanum engloutis sous les l'Océan, sans pouvoir l'ad-

ment préoccuper les philosophes habitants de mirer, pourra enfin, con-
evant la lave, pour revenir quelques semaines tempîler à loisir dans les
aisons et rétablir leurs champs endommagés• colonnes du S.uunn. Nous
du volcan. garantissons l'authenticité

dont notre dessin représente la catastrophe au des portraits.
chers, déchaussés de leurs antiques alvéoles par
ssent, se précipitent sur les pentes avec une
sse pour, finalement,'s'amoncelar dans la vallée,
rs habitants et remplissant d'un amas chaotique
formes débris, une de ces jolies et pittoresques
oir être le séjour de la vie tranquille. Mais à
es blocs erratiques qui jadis voyageaient, aux
période Glaciaire, sont remplacés, en ce siècle
nes errantes, marchantes, glissantes, brûlantes,
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L'homme est une subs-
tance lumineuse enveloppée
d'ombre.-dIoN Srmuîu.

La délicatesse est le sou-
rire du ceeur.

ECuo am U .uîîo.

%liss WANA VAITCHAN,


